
Les projets de nouveaux codes communal et de wilaya
semblent finalement avoir été mis en veilleuse. C’est,

du moins, ce qu’a laissé entendre Daho Ould
Kablia, ministre délégué aux Collectivités
locales, hier. Ould Kablia a, en effet,
affirmé que ces textes, régissant les
collectivités locales, ne sont pas
soumis à l ’étude de l ’Assemblée
nationale avant la prochaine
législature.

P
L a création de l ’Autorité

palestinienne devait
conduire à la création d’un

Etat palestinien. Entre-temps,
Israël avec le soutien actif des
euro-américains a réussi à
enterrer le processus né des
accords d’Oslo. La promesse
d’un Etat s’est transformée en
enfer de la gestion d’une occu-
pation de fait. Cette autorité n’a
pratiquement de souveraineté
sur rien. Pas même ses fron-
tières et son argent. A l’intérieur
de cette équation, les Palesti-
niens n’ont qu’une seule alterna-
tive : se soumettre entièrement
au diktat d’Israël, des Etats-Unis
et de l’Europe en renonçant à
tout droit national en contrepar-
tie d’une réserve indienne ou
alors dissoudre cette pseudo
Autorité et reprendre la résistan-
ce multiforme. Elle ne constitue
plus que l’alibi d’une conscience
occidentale.

Aujourd’hui, ni les Etats-Unis
ni l’Europe ne se posent la ques-
tion de leurs lourdes responsa-
bilités dans la géhenne palesti-
nienne. Je ne sais plus quel
dirigeant israélien avait parlé de
soumettre les Palestiniens à la
diète pour les ramener à la rai-
son après le vote en faveur de
Hamas. Israël et les capitales
occidentales n’avaient pas écar-
té l ’hypothèse que le blocus
entraîne la guerre civile ou du
moins des combats entre le
Fatah et  le  Hamas. Condoleez-
za Rice  vient  de  le  confirmer
en parlant  d’un  plan  (déjà
ancien) de  renforcer  la  garde
présidentielle  palestinienne.
Contre  qui ? Contre Hamas
bien sûr, pas contre Israël. Et je
vous rappelle que le camp idéo-
logique de cette dame, le néo-
conservateur, a élevé la guerre
préventive et le chaos au rang
de nouvelles accoucheuses de
l’histoire. Ce camp n’en parle
pas pour l’esthétique du débat.
Voyez l’Irak, revoyez le Liban cet
été. 

Et hier, à l’intérieur de ce piè-
ge, les deux grands services de
sécurité palestiniens, la garde
présidentielle et les forces du
ministère de l’Intérieur, se sont
affrontés à Ghaza. Ces heurts
resteront-ils dans les limites des
incidents fréquents dans ce
pays ou prendront-ils une autre
tournure ? La guerre civi le
anéantirait tout espoir palesti-
nien, détruirait tout le potentiel
de direction et d’encadrement
des luttes populaires, réduirait
le peuple palestinien à des
hordes. Israël travaille depuis
longtemps sur cette hypothèse.
Les USA et l ’UE aussi. Alors
pourra régner l ’ordre de leur
commune colonie.

M. B.
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Du piège au
fil du rasoir
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Ça continue chez Aboudjerra
Les choses sont loin de s’être calmées au MSP où, dit-on, Aboudjer-
ra Soltani semble décidé à faire face à ses contestataires. 
C’est ainsi que, à en croire des sources informées, les élus MSP au

niveau de l’APN ont tenu une réunion, qualifiée de “houleuse”,
consacrée à la crise que vit la formation islamiste.
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La presse étrangère
“écartée”

Les représentants des médias
étrangers n’ont pas pu accéder à
la salle de conférences du
Palais des Nations à Club-des-
Pins, hier matin, et ont donc
raté la couverture du discours
de Bouteflika prononcé en
ouverture des travaux de la
rencontre sur les déserts du
monde. Ce n’est qu’après la sor-
tie de Bouteflika que nos
confrères ont été autori-
sés à rejoindre la
salle.

Un successeur 
pour Guendil ?

Les jours de l’actuel directeur de
cabinet du président de la Répu-

blique sont comptés, nous
confie-t-on de bonne source.

Mohamed Moulay Guendil n’oc-
cupe d’ailleurs plus le bureau
réservé à la fonction et Boute-

flika ne le fait participer à aucu-
ne décision. Pour sa succes-

sion, notre source parle d’un
actuel conseiller à la

présidence,
d’obé-
dience

FLN.


